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Résumé 

Objectif 

L’article retrace la construction et les enjeux cliniques du concept de structure perverse dans 
le courant lacanien. 

Méthode 

Les termes de « perversion, structure perverse » et apparentés (« fétichisme ») sont étudiés 
chez Freud, Lacan, Miller, Sauvagnat, Maleval, Martin-Materra et al. Comme illustration 
clinique est détaillée la structure fétichiste d’un homosexuel masculin contaminé par le VIH. 

Résultats 

Dans l’œuvre freudienne, les cas de « fétichisme vrai » sont référés à un mode particulier de 
défense contre la castration : le démenti. L’élaboration d’une structure perverse articulée 
autour d’un objet fétiche inconscient apparaît chez Lacan, à partir de l’étude du cas freudien 
de l’homme au « brillant sur le nez » et de la jeune homosexuelle. L’analyse proposée par 
Miller et Sauvagnat de l’écrivain André Gide permet d’élucider les principes d’une métaphore 
paternelle particulière aux sujets fétichistes. Celle-ci n’inclut donc pas les sujets psychotiques 
se soutenant de suppléances perverses (Maleval). L’ensemble de ces recherches est 
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congruent avec la thèse selon laquelle toute structure perverse suppose un fétiche et ne se 
réduit pas à une « volonté de jouissance » (Martin-Materra et al.). 

Discussion 

Deux temps logiques établissent la perversion : d’abord la mise en place du Nom-du-Père, puis 
la forclusion de la signification phallique. Ceci suppose pour le sujet une séparation d’avec 
l’Autre, dans lequel le phallus est hors-la-loi (Sauvagnat). Dès lors les sujets concernés 
présentent d’authentiques pathologies du désir, les amenant à formuler des demandes 
d’analyse. La question porte dès lors sur la direction de la cure. Le « fétiche dans l’Autre » 
comporte un fort potentiel autothérapeutique qui limite certains actes déroutants pour le 
sujet lui-même (Sauvagnat). Cette face de l’objet a pour fonction de créer les conditions d’un 
don phallique, processus que le transfert réactualise et consolide. L’analyse dans ce cas vise à 
légiférer l’Autre et donc à favoriser une inscription sociale du sujet. 

Conclusion 

Il apparaît de l’ensemble de ces recherches que le diagnostic de perversion a fait, dans le 
courant lacanien, l’objet de constructions ponctuelles mais précises. Le cas clinique démontre 
tout l’intérêt du traitement analytique pour ces sujets. 

 (Glanz auf der Nase) and the young homosexual girl. The analysis proposed by Miller and 
Sauvagnat for the writer André Gide helps to understand a particular paternal metaphor 
specific to fetishist patients. This therefore does not include psychotic patients, who have 
perverse substitutes (Maleval). All of this research is congruent with the notion that any 
perverse structure implies a fetish, and cannot be reduced to a desire for pleasure (Martin-
Materra et al.). 
 

Introduction 

Le point de départ des recherches sur la structure perverse peut être daté de la conférence 
que donne Freud devant la société psychanalytique de Vienne en 1909 : De la genèse du 
fétichisme [1]. Le fondateur de la psychanalyse souhaite alors donner une « explication 
positive des perversions », dit avoir analysé plusieurs cas de « fétichisme vrai » et précise 
d’emblée ne pas les confondre avec ce qui relève des traits de perversion dans la névrose. 
Deuxième étape, dans le Séminaire La relation d’objet, Lacan reprend la théorie freudienne 
de la perversion et demande : « quelles sont les causes de l’instauration de la structure 
fétichiste ? » [2]. Un an après, les Écrits consacrent un commentaire à André Gide [3], en 
réponse à la biographie faite par Jean Delay de l’écrivain [4]. Miller, dans un article publié en 
1993, propose d’interpréter le désir gidien comme un cas particulièrement original de la 
métaphore paternelle chez un sujet pervers [5]. Sauvagnat soutient également cette 
hypothèse et fait un pas de plus en précisant la fonction du fétiche [6], [7]. Étudions à présent 
ces développements et leurs implications pour la cure des sujets fétichistes. 

Section snippets 
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Patients et méthode chez Freud et Lacan 

Freud [1] prend d’abord comme exemple un patient qui dans son enfance avait pour habitude 
de se déshabiller devant sa mère et en même temps qu’elle. C’est après avoir refoulé son 
penchant à voir et son penchant pour sa mère qu’il est devenu un fétichiste des vêtements, 
très intéressé par le moment où la culotte tombe mais perdant tous ses moyens en face d’une 
femme habillée trop négligemment. Cet homme « adore à présent ce qui l’empêchait 
auparavant de voir ». Freud en déduit que si la pulsion 

Résultats des lectures actuelles de la structure fétichiste 

Comme indiqué en introduction, c’est l’élaboration conceptuelle d’une métaphore 
particulière, déduite du cas d’André Gide, qui a permis de formaliser la structure fétichiste. 
Dans Si le grain ne meurtGide revient sur la mort de son père, alors qu’il a dix ans. L’écrivain 
explique que s’est alors refermé sur lui l’amour de sa mère, tel un piège. Ainsi est-elle toute à 
lui, or le principe phallique du désir, comme le rappelle Miller [5], implique que la mère n’est 
pas toute à l’enfant : la 

Discussion des possibilités thérapeutiques et du repérage diagnostique pour les sujets 
pervers-fétichistes 

Dans une cure, il s’agira donc d’aider le sujet à donner consistance à l’Autre, afin d’éviter qu’il 
ne se sente obligé de le boucher. Selon Sauvagnat [7], la plainte des sujets fétichistes porte en 
effet sur la division du désir que représentent les deux versants du fétiche : la tentative de 
recollement de (–) sur (φ) est impossible, puisqu’elle est au principe de la structure. Plutôt 
que de tenter de relier les deux, il convient donc de privilégier la structuration du sujet à partir 
du fétiche  

Conclusion par un cas clinique atypique 

L’un de nous rencontre M. N. dans le cadre d’un programme de prévention et de lutte contre 
le sida. Dès le premier rendez-vous, M. N. explique avoir été en analyse dans le passé. Puis il 
confie être contaminé par le VIH depuis longtemps et avoir récemment eu des rapports 
sexuels non protégés. Il souffre de ne pouvoir les arrêter et suppose que le fait d’en parler 
pourra l’aider à ne plus prendre de risques (sa précédente thérapie avait eu cet effet). 

Il apparaît assez rapidement que M. N. 
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